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PSEUDOCOLOCHIRUS BICOLOR N. SP., 
NOUVELLE HOLOTHURIE DENDROCHIROTE 
DE MADAGASCAR 

Par Gustave CIIERBONNIER 


Cette Holothurie a ete reeoltee en plongee a Tulear, par M. Pichon, qui, 
dans sa lettre d’envoi, donne les precisions suivantes : « Cette Holothurie, qui 
a ete egalement trouvee au nord-est de Nossi-Be, au large de Kalampobe- 
Ambafao, par 60 metres de fond, se trouve, a Tulear, sur la pente externe du 
grand recif, sur une dalle constitute de Madreporaires morts, reeouverte de 
nombreuses algues et de Cnidaires tres varies, dalle qui prolonge vers l’avant 
des formations recifales a dominance de Madreporaires ; e’est le seul Eehino- 
derme trouve sur eette dalle dont la couverture, surtout vegetale, retient un 
peu de sediment, mais pas assez pour permettre a PHolothurie de s’enfouir. » 


Pseudocoloehirus bicolor n. sp. 

(Fig. 1 A-J) 

Origine : Madagascar, Tulear, 23°22 / 42 // S — 43°36 / 22 ff E, prof. 38 m, Pichon 
coll. 8-X-1969. 

L’animal vivant etait d’une magnifique couleur violet fonce, avee cinq bandes 
radiaires jaune vif. L’exemplaire, conserve en aleool, est deeolore et unifor- 
mement blanc jaunatre ; mais il a conserve sa forme primitive en sabot, l’anus 
et la bouche etant dresses vers le haut ; de ce fait, le bivium, qui mesure envi¬ 
ron 80 mm, est nettement raccourci par rapport au trivium, qui atteint 115 mm. 

Les tentacules sont au nombre de neuf ; huit tres grands, tres toufTus, et un 
reduit a un moignon, situe dans le radius dorsal gauehe. Le tegument est epais 
et lisse. Sur le trivium, les podia sont longs, cylindriques, a sommet termine 
par nne large ventouse soutenue par un disque calcaire trts retieule, de 250 a 
350 p. de diametre, a base entouree d’un gros mamelon (fig. 1 G) ; ils sont repar¬ 
tis sur les radius, en deux rangs a proximite de la bouche et de l’anus, ensuite 
sur quatre rangs sur les radius lateraux, sur cinq a six rangs sur le radius median. 
11 n’y a pas de podia interradiaires. 

Sur le bivium, les podia sont a peine visibles par suite de leur taille minus¬ 
cule. 11s sont eoniques, depourvus de ventouse et de disque caleaire, et peuvent 
done etre consideres comme des papilles ; celles-ci s’alignent sur deux rangs 
radiaires pres de la bouche et de l’anus, ailleurs sur un seul rang tres laehe ; 
quelqnes rares papilles se trouvent dispersees sur les interradius. 

La eouronne calcaire est enrobee dans line sorte d’epaisse eouronne cartila- 
gineuse. Elle (‘st faite de dix pieces ; les radiales ventro-medianes sont separees 
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par une minuscule interradiale carree dont la base est pourvue de trois nodules 
assez forts ; les autres interradiales sont a sommet triangulaire, les radiales 
etant plus longues et plus fortes, a pointe mousse (fig. 1 F). Un canal hydro- 
phore assez court, termine par un madreporite spherique tres calcifie (fig. 1 E). 
Une tres longue vesicule de Poli. Muscles longitudinaux etroits, peu epais. 
Muscles retracteurs minces et courts, s’attachant au quart anterieur du corps. 
Gonades en deux touffes de tubes tres nombreux, longs, non ramifies, bourres 
d’oeufs. Poumons tres feuillus, atteignant les trois-quarts de la longueur du corps. 
Yaste cloaque. Anus arme de cinq fortes dents. 

Spicules 

Les spicules du trivium sont tres nombreux. 11s se presentent sous forme de 
boutons tres epais, a trous enfonces. Les plus simples sont perces de quatre a 
dix trous de grosseur variable (fig. 1 A). Les plus nombreux, plus grands et 
subcirculaires, ont les bords partiellement ou totalement festonnes (fig. 1 B). 
Parmi ces spicules, on trouve quelques formes allongees, a bords lisses, a per¬ 
forations minuscules (fig. 1 H), ainsi que des petites plaquettes, parfois a centre 
epaissi, et de courts batonnets dichotomises (fig. 1 C). II n’y a pour ainsi dire 
pas de spicules dans le tegument et les papilles dorsales. 

Les spicules des podia ventraux sont localises sous le disque calcaire termi¬ 
nal, ainsi que dans le manchon basal ; leur tige en est totalement depourvue. 
Ce sont de grandes plaques minces, reticulees, de formes diverses, droites ou 
incurvees (fig. 1 I), et, principalement dans le manchon, de grands batonnets 
et des plaquettes incurvees (fig. 1 J). 

Les tentacules possedent, dans le tronc, de tres longs batonnets a extremites 
tres perforees (fig. 1 D) ; les ramifications sont soutenues par de minces baguettes 
non percees ou ayant un ou deux trous a chaque extremite. 

Rapports et differences 

Le genre Pseudocolochirus , suggere par Pearson, en 1910, pour Colochirus 
violaceus Theel, mais reellement cree par E. Deichmann, en 1930, pour la meme 
espece, ne renfermait jusqu’ici que quatre especes, le Pseudocolochirus mollis 
Ludwig et Heding, de file Bouvet, devant prendre place dans un autre genre. 
II en est sans doute de meme pour Pseudocolochirus mysticus Deichmann, des 
cotes de Floride, dont les spicules noduleux ne correspondent pas a ceux trouves 
chez le type du genre. Ces quatre especes, classees originellement dans des 
genres separes, sont : Colochirus violaceus Theel, Pentacta arae Boone, Colo¬ 
chirus axiologus H. L. Clark et Cucumaria tricolor Sluiter. 

Ps. violaceus a ete trouve primitivement aux Philippines, puis aux lies de la 

Sonde et sur les cotes sud du Vietnam. Ps. arae a ele drague au large des cotes 

du Vietnam, Ps. axiologus sur cellcs d’Australie, et Ps. tricolor aux lies Aru. 
Ces quatre especes sont de forme et d’anatomie semblables a Ps. bicolor. Vio¬ 
laceus differe de celui-ci par sa couleur violet clair accompagnee de traces de 
bleu et dc jaunc, par la presence, sur le trivium, dc podia interradiaires, dc 
papilles dorsales nombreuses et bien developpees, ct, surtout, par des spicules 
bien plus simples que les boutons a bords festonnes et les « biscuits » allonges 
de bicolor. Arae est presque certainement synonyme de violaceus , bien que 
Boone figure certains spicules bizarres qu’il m’est difficile d’attribuer a une 
Holothurie. Tricolor ne sc differencic de l’espccc de Theel que par ses vives 




Fig. 1. — Pseudocalochirus bicolor now sp. 
F, F, (', : ech. 1 ; D : ech. 2 ; 1, J : ech. 3 ; A, U, C, 11 
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couleurs : radius rouges bordcs dc jauuc, intcrradius blcus. Les auteurs ont 
tendance a considerer axiologus commc synonyme de tricolor , celui-la ayant 
la meme robe quo celui-ci. II est difficile dc se prononcer, les grands cxemplaires 
d 'axiologus ctant totalement depourvus de spicules. Cependant, Clark pensc 
que les petites Holothuries decrites, cn 1918, par Ekman, et provenant du nord- 
ouest de rAustralie, ne sont que dc jeunes axiologus ; si cctte interpretation 
est corrccte, axiologus serait une bonne espeee, ses jeunes ayant le tegument 
bourre de corpuscules calcaires bien differents de ceux dc tricolor , et similaires 
a ceux trouves dans le tegument des Holothuries du genre Pentacta. Lc genre 
Pseudocolochirus renfermerait done les espcces suivantes : Ps. violaceus (Thcel), 
Ps. bicolor , Ps. tricolor (Sluiter), peut-etre Ps. axiologus (11. L. Clark) si celui-ci 
est different dc Ps. axiologus Ekman, qui devrait prendre place dans lc genre 
Pentacta. 

Laboratoire de Biologic ties 1 nveriebres marina , 
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